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PLANCHE I. 


Système appendiculaire de l'EUMENES POMIFORMIS. 
f. AILE ANTÉRIEURE. — 4, radius. — b, cubitus. — c, point épais. — 
aaa, bord radial de l'aile (la côte). — d, bord externe de l'aile, — 
e, cellule radiale. — 1, première cellule cubitale. — 2, deuxième 
cellule cubitale. — 3, troisième cellule cubitale — 4, quatrième 
cellule cubitale. — 4, cellules du disque. — /, cellules du limbe. — 
i, première nervure récurrente. — f, seconde nervure récurrente. 


Nervation de l'aile dans la section des EuPTÈRES. (Les deux nervures 
récurrentes reçues par la 2e cubitale, cette dernière non pédiculée.) 
m, sens de la largeur des cellules. — #, sens de la longueur des cel- 
lules. 

2. AILE POSTÉRIEURE. — a, crochets qui servent à la fixer au bord 
postérieur de l’antérieure. 

3. LÈVRE ET MACHOIRES RÉUNIES DANS LEUR POSITION NATURELLE. — 
a, menton. — b, pièce cornée où aboutit l’œsophage. — c, languette 
membraneuse. — €’, lanières latérales de la languette qui s’articulent 
avec elle à sa base, et qui restent collées contre ses bords, dans le 
reste de leur étendue. — d, points cornés des lobes terminaux de la 
lèvre. — d’, points cornés terminaux des lanières. — e, articulations 
des palpes labiaux. — f, palpes labiaux. — 9, parties basilaires des 
mâchoires, soudées au menton. — h, appendice des mâchoires ou 
galéa, formant un lobe libre plus ou moins membraneux, s’appli- 
quant contre les bords de la lèvre pour concourir à la formation du 
canal. — 2, articulations des palpes maxillaires, — k, palpes maxil- 
laires. 

4. ANTENNE DU MALE. — a, pièce basilaire servant à l'articulation. — 
b, premier article de l'antenne; il est toujours le plus gros et le plus 
long. — c, deuxième article, toujours très petit. — d, troisième ar- 
ticle, toujours plus long que les suivants. — e, treizième article en 
forme de crochet. II manque dans les femelles. 

5,6, 7. PATTES ANTÉRIEURE, MOYENNE ET POSTÉRIEURE. — @, hanche. 
— b, trochanter. — 6, cuisse (fémur). — d, jambe (tibia). — e, ar- 
mure des jambes. La patte antérieure porte un appendice en forme 
de sabre, la moyenne un appendice styliforme, la postérieure deux, 
l’un en forme de sabre, l’autre styliforme.—f, tarses. Des cinqarticles 
qui le composent, le premier est toujours de beaucoup le plus grand; 
ces articles sont couverts de poils qui passent à l’état d’épines à leur 
bord inférieur, mais qui ne forment pas, comme dans les fouisseurs, 
des espèces de brosses. — 9, crochets des tarses. Ils sont toujours 
doubles, et armés d’une ou de plusieurs dents. 
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PLANCHE IT. 


{. Caractères du genre RAPHIGLOSSA. 


1 a. Lèvre du Raphiglossa eumenoides, Saund. 

{ b. Mâchoire du même. 

1e. Mandibule du même (tronquée obliquement à l'extrémité, 
dents terminales et non latérales). 

1 d. Aile du même; nervation de l'aile dans la section des 
ANOMALOPTÈRES ; la première nervure récurrente re- 
çue par la première cellule cubitale, la deuxième ner- 
vure récurrente reçue par la deuxième cellule cubitale. 


2. Caractères du genre STENOGLOSSA. 


(Figures tirées des Transactions de la Soc. entomol. de Londres.) 


2 a. Lèvre du Stenoglossa odyneroïides, Saund. 
b. Mâchoire du même. 
2 c, Antenne du même. (Mäâle.) 
L'aile et les mandibules sont comme dans le genre Ra- 
phiglossa, fig. 1 d, 1 c. 


à. Caractères du genre ZETHUS. 


3 a. Lèvre du Zethus cœruleopennis, Fabr. (Première division). 
Les lanières latérales de la lèvre sont dans leur position 
naturelle, accolées au lobe médian. 

3 b. Mâchoire du même. 

3 c. Mandibule du même (tronquée obliquement à l'extrémité, 
de forme trapezoïdale , à dents terminales et non laté- 
rales, les deux mandibules ne formant pas un bec par 
leur réunion. Il en est de même dans les genres Elimus, 
Calligaster et Discoelius, pl. LE, fig. 1 c et 3 c). 

3 d. Antenne du même (mâle) enroulée en spirale à l’extré- 
mité , le treizième article n'ayant pas la forme de cro- 
chet. 

3 e. Pétiole du même. 

L'aile est comme dans le genre Eumenes. PI. L 
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PLANCHE III. 


4. Caractères du genre ELIMUS. 


1 a. Lèvre de l'Elimus'australis, Sauss. 
1 6. Mâchoire du même. 


1 c. Mandibule du même. 
L’aile est comme dans le genre Eumenes. 


2, Caractères du genre GAYELLA. 


2 a. Lèvre de la Gayella eumenoides , Spin. 


2 b. Mâchoire de la même. 
2 c. Mandibule de la même (pointue, les deux mandibules 


formant un bec par leur réunion.) 


2 d. Crochets des tarses. 
L’aile est comme dans le genre Raphiglossa. PI. IL, f. 1 d 


à. Caractères du genre DiscoELIus. 


3 a. Lèvre du Discoelius zonalis, Panz. 
3 b. Mâchoire du même. 


3 c. Mandibule du même. 
L’aile est comme daus le genre Eumenes 
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PLANCHE IV. 


Caractères du genre EUMENES. 


Première division. 


{ a. Lèvre de l'Eumenes pomiformis, Fabr. 
1 6. Mâchoire de la même. 

1 c. Mandibule de la même. 

1 d. Labre de la même. 

1e. Pétiole de la même, grossi. 


Deuxième division. 


2 a. Lèvre de l'Eumenes tinctior, Christ. 

2 b. Mâchoire de la même. 

2 c. Mandibule de la même. 

2 d. Pétiole de l'Eumenes petiolata, Fabr. 

2 e. Terminaison d’une antenne de la même. (Mâle.) 
[Le 13e article forme un long appendice.] 

(2 a-2 e. Figures tirées de la description de l'Egypte.) 


Troisième division. 


3 a. Pétiole de l’'Eumenes flavopicta, Blanch., vu de profil. 
3 b. Le même vu en dessus. 
La bouche est comme dans la deuxième division. 


Quatrième division. 


4 a. Mâchoire de l'Eumenes canaliculata, Oliv. 

4 b. Mandibule de la même. 

4 c. Antenne de la même. (Mâle.) [Le 13e article est en forme 
de crochet.] 

4 d. Pétiole de la même, vu en dessus. 
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PLANCHE V. 


4. Caractères du genre PACHYMENES. 


1 a. Lèvre de la Pachymenes sericea, Sauss. 
1 6. Mâchoire de la Pachymences ventricosa, Sauss. 
1 c. Mandibule de la même. 


2. Caractères du genre SYNAGRIS. 
2 a. Lèvre de la Synagris calida, Fabr. 


Première division. 


2 b. Mâchoire de la Synagris calida. (Palpe maxillaire de trois 
articles.) 


Deuxième division. 


2 c. Mâchoire de la Synagris minuta, Sauss. (Palpe maxillaire 
de quatre articles.) 

2 d. Mâchoire de la Synagris pentameria, Sauss. (Palpe maxil- 
laire de cinq articles.) 


à. Caractères du genre MONTEzUMIA. 


3 a. Lèvre de la Montezumia cœrulea, Sauss. 

3 b. Mâchoire de la même. 

3 c. Mandibule de la même. 

3 d. Premier segment de l'abdomen de la même, vu en des- 
sus. (Première division du genre.) 
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PLANCHE VI. 


1. Caractères du genre Monomra. 


Lèvre de la Monobia quadridens. 


2. Caractères du genre MonereBia. (Agispa, Mitchel.) 


2 a. Lèvre de la Monerebia splendida, Guér. 


9 b. Mâchoire de la même. 
2 c. Mandibule de la même. 


à. Caractères du genre LEPTOCHILUS. 


3 a. Lèvre du Leplochilus modestus, Sauss. 


3 b. Mâchoire du même. 
3 c. Mandibule du même. 
3 d. Mâchoire du Leptochilus ornatus, Sauss. 


h. Caractères du genre ODYNERus. 


4 a. Lèvre de l'Odynerus spinipes, fem. Linn. 
4 b. Mâchoire du même. 
4 c. Mandibule du même. 


AVIS AU RELIEUR. 


Le mot ci-apres : 


ODYNERCS. 
doit être découpé et collé sur le mot Arasror, qui a été gravé par erreur sur la planche VI 


Cette feuille doit être substitnée à l'explication fautive de la planche VE, qui a paru dans 


la 4° livraison, 
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PLANCHE VII. 


Caractères du genre ODYNERUS. 


Sous-genre Symmorphus. 


1 a. Forme des antennes dans les mâles de cette division. (Le 
13e article simple.) 
1 6. Mâchoire de l'Odynerus crassicornis, Panz. 


Sous-genre Ancistrocerus. 


2. Forme des antennes dans les mâles de cette division. 
(Le 13e article en forme de crochet. Il en est presque 
toujours de même dans le sous-genre Leionotus.) 


Sous-genre Oplopus. 


3 a. Forme des antennes dans les mâles de cette division. 
(L’extrémité enroulée en spirale.) 
3 b. Mandibule du mâle de l’Odynerus spinipes, Lino. 


Caractères du genre PTEROCHILUS. 


4. Mâchoire du Pterochilus pilipalpis, Spin. 

5 a. Lèvre du Pterochilus Savignyi, Sauss. 

5 b. Mâchoire du même. 

5 c. Mandibules du même. (Mandibule dentée.) 

5 d. Labre du même. 

5e. Mandibule du Pterochilus grandis, Lep. (Mandibule sans 
dents.) 


(5 a-3 d. Fig. tirées de la description de l'Egypte.) 


6. Caractères du genre ALASTOR. 


6 a. Lèvre de l’Alastor Atropos, Lepel. 

6 b. Mâchoire du même. 

6 c. Mandibule du même. 

6 d. Aïle du même. Nervation de l'aile dans la section des 
MISCHOPTÈRES; la deuxième cellule cubitaie pédon- 
culée, recevant les deux nervures récurrentes. 
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PLANCHE VIII. 


Genre RAPHIGLOSSA. 


1. Raphiglossa filiformis, Sauss. (femelle) grossi. 
1 a. Le même, de grandeur naturelle et vu de profil, pour 
montrer la longueur de la lèvre et des mâchoires. 
2. Raphiglossa symmorphus (1), Sauss. (femelle) grossi. 


Genre ELIMUS. 


3. Elimus australis, Sauss. (femelle) grossi. 
3 a. Le même vu de profil, de grandeur naturelle. 
3 b. La tête du même. (Les mandibules ne forment pas un 
bec, mais elles sont courtes, et se replient derrière le 
chaperon.) 


Genre GAYELLA. 


4. Gayella eumenoides, Spin. (femelle) grossi. 
4 a. La tête du même. (Les mandibules forment un bec par 
leur réunion.) 


Genre ZETHUS. 


Première division. (Deuxième segment de l'abdomen ses- 
sile ou subsessile.) 


À. Antennes des mâles enroulées en spirale à l’extrémité. 


5. Zethus magnus, Sauss. (Mâle.) 
6. La tête du même (2). 
5 b. L'abdomen du même vu de profil. 
5 a. Tête du Zethus cyanipennis, Fabr. (femelle). 


B. Antennes des mâles terminées par un crochet. 
7. Zethus chrysopterus, Sauss. (mâle) grossi. 
Deuxième division. (Deuxième segment de l'abdomen un 
peu pédicellé.) 
8. Zethus pyriformis (3), Spin. (femelle) grossi. 
Troisième division. (Deuxième segment de l'abdomen lon- 
guement pédicellé.) 
9. Zethus niger, Sauss. (femelle) grossi. 


1. Par erreur, cette espèce a été décrite comme étant le mâle de la précédente, (Voyez 
supplément.) 

2. La lettre des fig. # à et 6 a été transposée : fig, 6 est la tête d’un mâle, et fig. 5 a la 
tête d’une femelle. 

3. C’est encore par erreur que cette espèce porte sur la planche le nom de Zethus bino- 
dis, ce dernier appartient à la troisième division, et a exactement les formes du ZetAus 
ruger. 
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PLANCHE JX. 


Genre Zeruus (3° divisicn). 


. Zethus Romandinus, Sauss. (mâle) grossi. 


1 6. La tête du même. 
1c. Le nid du même. 


. Parties de la bouche du Zethus pyriformis, Spin. 


2 a. Lèvre. 2 b. Mâchoire. (11e et ae divisions du genre : 
palpe maxillaire long. Pour la 1r2 division, voyez pl. 5, 
fig. 4 b.) 


Genre DISCOELIUS. 


. Discælius chiliensis, Spin. (femelle) grossi. 
. Discælius Verreauxii, Sauss. (femelle) grossi. 


4 a. Son pétiole vu de profil. 
4 b. La lèvre du même. 
4 c. Une mâchoire du même. 


. Discælius Dufourii, Lepel. (femelle) grossi. 


5 a. Son pétiole vu en dessus. 


Genre CALLIGASTER. 


. Calligaster Hero, de Haan (femelle). 


6 a. La tête du même. 


. Calligaster cyanoptera, de Haan (femelle). 


7 a. La tête du mème. 


= 


Ce! 


PLANCHE x. 


Genre EUMENES. 


Première division. 


. Eumenes Smithii, Sauss. (variété mâle). 
. Eumenes Sichelii, Sauss. (femelle). 


Deuxième division. 


Eumenes Lepeleterii, Sauss. (femelle). 


. Eumenes Xanthura, Sauss. (femelle). 
. Eumenes Latreillei, Sauss. (femelle). 


5 a. La tête de la même, les mandibules un peu fléchies, 
se croisant à l'extrémité. 

5 b. Id. les mandibules droites, formant un bec aigu par leur 
réunion. 


. Eumenes fenestralis Sauss. (femelle), 
. Eumenes circinalis Fabr. (femelle). 
. Eumenes regina Sauss. (femelle). 


8 a. Tarse de la même. 
8 b. Antenne de la même. 
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PLANCHE XI. 


Genre EUMENES. 


Deuxième division. 


. Eumcnes asira, Sauss. (fem.) 


Eumenes esuriens, Fabr. (fem.) 


. Eumenes clegans, Sauss. (fem. grossie.) 


Troisième division. 


. Eumenes Edwardsui, Sauss. (fem. grossie.) 


4 a. Mâchoire de la même; le 2e article du palpe est d'une 
longueur extraordinaire. 


Cinquième division. 


. Eumenes canaliculata, Oliv. (fem.) 


5 a. Mâchoire de la même. 


Première division. 


. Eumenes Huberti, Sauss. (mâle grossi.) 


Eumenes bipunctis, Sauss. (fem. grossie. 


. Eumenes fraterna, Say. (fem. grossie.) 
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PLANCHE XIL. 


Genre EUMENES. 


Troisième division. 


{. Eumenes melanosoma, Sauss. (fem. grossie.) 


Quatrième division. 


2. Eumenes Blanchardi, Sauss. (fem.) 


Cinquième division. 
3. Eumenes Picteti, Sauss. (fem. grossie.) 
3 a. Antenne du mâle. 
Sixième division. 


4. Eumenes callimorpha, Sauss. (fem. grossie.) 
4 a. Pétiole vu de profil. 


Genre PACHYMENES. 


Première division. 


5. Pachymenes sericea. (fem. grossie.) 
5 a. Tête de la même. 
5 b. Pétiole de la même vu de profit. 

6. Pachymenes brunnea, Sauss. (Fem. grossie.) 
6 a. Pétiole de la même vu de profil. 


Deuxième division. 


7. Pachymenes ventricosa, Sauss. (Fem. grossie.) 


Genre MONTEZUMIA. 


Premiere division. 


8. Montezumia cœrulea, Sauss., un peu grossie. 
8 a. Tête de la même. 


Seconde division. 


9. Montezumia Spinolæ, Sauss. (fem. grossie.) 
10. Montezumia pelagica, Sauss. (fem. grossie.) 
10 a. Pétiole de la même vu de profil 
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PLANCHE XII. 


Genre SYNAGRIS. 
Première division. 


1. Synagris cornuta, Linn. (Mâle. 
2. Tête de la Synagris calida, Linn. (Mäle.) 
2 a. Mandibule de la même, vue de côté. (Pour la lèvre et la 
mâchoire, voyez pl. V, fig. 2 a, 2 b.) 
2 b. Deuxième segment de l'abdomen vu de profil. 
2 c. Terminaison de l’antenne du mâle. 
3. Tête de la Synagris dentata, Sauss. (mâle.) 
3 a. Mandibule de la même. 
4. ‘Tête de la Synagris æquatorialis, Sauss. (mâle. 


Deuxième division. 


5. Synagris analis, Sauss. (Mâle.) 
5 a. Tête de la même. (mâle.) 

6. Tête de la Synagris spinosuscula, Sauss. (mâle.) 

6 a. Deuxième segment de l'abdomen vu de profil. 

7. Tête de la Synagris minuta, Sauss. (mâle.) 

7 a. Lèvre de la même. Une des lanières est appliquée contre 
le lobe médian ; on voit à ses extrémités des points ru- 
dimentaires. (Pour la mâchoire de la même, voyez pl. 
Vi, fig/2 ce.) 

7 b. Mandibule de la même vue de profil. 


Troisième division. 


8. Synagris pentameria, Sauss. (mâle.) 
8 a. Tête de la même. (mâle.) 
8 b. Le deuxième segment abdominal vu de profil. 


Genre RHYGCHIUM. 


9. Rhygchium louisianum, Sauss. (fem.) 
10. Rhygchium limbatum, Sauss. (fem. 
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PLANCHE XIV. 


Genre RHYGCHIUM. 


Première division. 


1. Rhygchium auro-maculatum, Sauss. 
2. Rhygchium synagroïdes , Sauss. 
2 a. Tête du même, pour montrer l’échancrure des mandi- 
bules, et leur forme pointue qui est le caractère de la 
première division du genre. 


l'euxième division. 
B. Métathorax arrondi. 


3. Rhygchium Africanum, Fabr. 

3 a, Le même vu en dessus pour montrer la position habi- 

tuelle que prend l'abdomen des insectes de ce genre. 
4. Rhygchium bruneum, Fabr. 

4 a. La tête du même, mandibules mousses, se croisant der- 
rière le chaperon, caractère de la deuxième et de la 
troisième division du genre. 

4 b. Antenne femelle du même. 

4 c. Antenne mâle du même. 

4 d. Crochets des tarses du même. 


A. Métathorax anguleux. 


5. Rhyghium mirabile , Sauss. 
6. Rhyghium nitidulum, Fabr. 
6 a. Métathorax du même, pour montrer sa forme anguleuse. 


Troisième division. 


7. Rhygchium transversum , Fabr. 
8. Rhygchium metallicum, Sauss. 
8 a. Métathorax du même, ses angles sont arrondis. 


Le s insectes représentés sur cette planche sont tous des femelles. 
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PLANCHE à r. 


Genre MONTEZUMIA. 


Première division. 


1 Montezumia rufipes, Sauss. fem. 


Deuxième division. 


2. Montezumia Cortesia, Sauss. fem. 

3. Montezumia platinia, Sauss. fem. (Le premier segment de l'abdo- 
men est relevé contre le métathorax, on n’en voit pas la base.) 

4. Montezumia anomala, Sauss. fem. 


Genre MonoBra. 


Troisième division. 


L 25] 


. Monobia angulosa, Sauss. 

5 a. La même, vue de profil. 
6. Monobia apicalipennis, Sauss. 
6 a. Tête de la même. 


Première division. 


.i 


Monobia sylvatica, Sauss. 


Genre MONEREBIA ( Abispa) (4). 


8. Monerebia splendida, Guér. 
8 a. Tête de la même. 

9. Monercbia ephippium, Fabr. 
9 a. Tête de la même. 


(4) Le nom d'#bispa sera adopté dans Le supplément comme antérieur à celui de Mone- 


rebia. 
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PLANCHE XVI. 


Genre Monogra. 


1. Monobia quadridens (1), Linn. 


Genre ODYNERUS. 


Sous-genre ANCISTROCERUS. 


2. Odynerus biphaleratus, Sauss. Fem. grossie. 
3. Odynerus flavipes, Fabr. Fem. grossie. ' 
3 a. Tête du même. 
4. Odynerus ainbiquus, Spin. Fem. grossie. 
4 a. Tête du même. 
5. Odynerus alastoripennis, Sauss. Fem. grossie. 
5 a. Tête du même. (Les dents du chaperon sont trop écartées.) 
. Odynerus alastoroides, Sauss. Mâle grossi. 
. Variété de l'Odynerus parietum, Fab. 
. Odynerus Catskill, Sauss. Fem. grossie. 
. Odynerus tuberculiceps (2), Sauss. Fem. grossie. 
. Odynerus Bellone, Lepel. Fem. 
. Odynerus difformis, Sauss. Fem. grossie. (Le pétiole est relevé 
contre le métathorax et sa base n’est pas visible. ) 
11 a. Le même, pour montrer la forme du premier segment 
de l’abdomen. 


mi © © © 1 © 
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(1) Ce n’est pas la même que la M. uncinata, Fab. (Voyez le supplément.) Ce nom doit donc 
être changé sur la planche. 
(2) Corrigez ce nom sur la planche. 
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PLANCHE XVII. 


Genre OnyNerus. Sous-genre LEIONOTUS. 
Première division. 


1. Odynerus intermedius, Sauss. fem. grossi 
2, — exilis, Sauss. fem. grossi. 
3. — columbaris, Sauss. fem. grossi. 


Deuxième division. 


Section 1. (p: 160.) 


4. Odyicrus excipiendus, Spin. mâle, grossi. 
4 a. Tête du même. 
4 b. Le même vu en dessus. 

5. Odynerus Lachesis, Lep. fem. grossi. (On ne voit pas le pétiole de 
l'abdomen, ce dernier étant relevé et appuyé contre le méta- 
thorax.) 


Section 2, (p. 165.) 


6. Odynerus Chilensis, Lep. fem. Grandeur naturelle: 
6 a. Tête du même. 


Troisième division. 


7. Odynerus Gayi, Spin. mâle, grossi. 


8. —  brachyjgaster, Sauss. fem. grossi. 
9. — brevuhorax, Sauss. fem. grossi. 
10. — Boscii, Lep. mâle, grossi. 
11. —  Megaera, Lep. fem. à peine grossi. 


12. —— rhynchoides, Sauss. fem. grossi. 
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PLANCHE XVILL 
Genre ODYNERUS. 
Sous-genre LEIONOTUS. 
Troisième division. 


Espèces de l’ancien continent. 


. Odynerus bidentatus, Lep. (fem. grossie.) 
. Odynerus synagroides, Sauss. (mâle.) 
. Oilynerus floricola, Sauss. (fem. grossie.) 


Espèces d'Australie. 


. Odynerus tasmaniensis, Sauss. (fem. grossie.) 
. Tête de l'Odynerus alaris, Sauss. Le chaperon n'est pas échancré 


comme dans l’Atastor Lachesis, avec lequel on peut aisément le 
confondre. Voyez la tête de ce dernier, pl. XXE, fig. 5 a. 


. Odynerus clypeatus, Sauss. (fem.) 


6 a. Tête du même, pour montrer la forme du chaperon. 


. Tête de l'O. concolor. La forme du chaperon est bien distincte de 


celle de l'O. clypeatus, qui du reste est entièrement semblable à 
cette espèce. 


Espèces américaines. 


. Odynerus cubensis, Sauss. (fem. grossie.) 


Première division. 


. Odynerus melanus. (fem. grossie.) 


Sixième division. (Ve division de la Monographie.) 


Odynerus bellatulus, Sauss. (fem. grossie.) 
Odynerus multicolor, Sauss. (mâle grossi.) 
11 x. Tête du mème. 
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PLANCHE XIX. 


Genre ODYNERUS. 


Sous-genre LEIONOTUS. 


Cinquième division. 


Odynerus hirsutulus, Spin. (fem) 
{ a. Profil du même. 
1 6. Tête du même. 
Odynerus puncium, Fabr. (fem. grossie.) 
Odynerus bivittatus, Lepel. (fem. grossie.) 
3 a. Tête du même. 
Odynerus ovalis, Sauss. (fem. grossie.) 
4 a. Tête du même. 
Odynerus tropicalis, Sauss. (fem. grossie.) 


. Odynerus Silaos, Sauss. (fem. grossie.) 


. Odynerus rotundigaster, Sauss. (fem. grossie.) 


6 a. Tête du même. 


Sous-genre OPLOPUS. 


Odynerus senegalensis, Sauss. (fem. grossie.) 
7 a. Tête du même. 


Odynerus emortualis, Sauss. (fem. grossie.) 
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PLANCIIE XX. 
(renre ODYNERUS. 


Sous-genre OPLOPUS. 


1. Odynerus reniformis, Wesm. (fem. grossie.) 
2. Tète de l'Odyncrus lœvipes, Schuck. fem. 
2 a. Chaperon du même, grossi pour montrer les dents lermi- 
nales du chaperon dans la femelle. 
3. Parties de l'Odynerus melanocephalus, Gmel. mâle. 

3 a. Mandibule du mâle, portant au milieu une très forte échan- 
crure. Ce caractère est celui de tous ies mâles dans le 
sous-genre OPLOPUS. 

3 b. Chaperon du mâle, terminé par deux fortes dents. Ce ca- 
ractère fait également partie de ceux du sous-genre. 

3 c. Chaperon de la femelle ; il ressemble pour la forme à celui des 
femelles de presque toutes les espèces d'Oplopus. 

3 d. Patte du milieu du mâle. La cuisse est biéchancrée, comme dans 
l'O. spinipes. 


Genre LEPTOCHILUS. 


Leptochilus ornatus, Sauss. (fem. grossie 
Leptochilus modestus, Sauss, (fem. grossit 
Leptochilus fallax, Sauss. (fem, grossie.) 
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Genre PTEROCHILUS. 


Première division. 


7. Pterochilus glabripalpis, Sauss. (fem.) 
7 a. Tête du même. 
7 b. Profil du même. 


Troisième division. 


8. Pterochilus pilipalpus, Spin. fem. grossie. 
S a, Tête du même. 
8 b. Profil du même. 
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PLANCHE XXI. 
be PrerRoGuILUS. 


Deuxième division. 


. Pterochilus major, Sauss. 


1 a. Tête du même. 
16. Le même vu de profil. 


. Pterochilus latipalpis, Lep. 


2 a. Tête du même, montrant les palpes labiaux (mandibules 
fortement dentées.) 


. Pterochilus biglumis, Sauss. 


Genre ALASTOR. 


Première division. 


. Alastor eriurqus, Sauss. Un peu grossi. 
. Alastor Lachesis. Sauss. 


5 a. Tête du même. 


. Alastor tuberculatus, Sauss. grossi. 


6 a. Tête du même. 
6 b. Le même vu de profil. 


Troisième division. 


. Alastor angulicollis, Spin. grossi. 


Ta. Plaque postérieure du métathorax présentant sa concavité. 


. Alastor melanosoma, Sauss. grossi. 


8 a. Tète du même. 


. Tête de l'Alastor singularis, Sauss. 
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AVIS AU RELIEUR. 


Le mot ci-après : 
DoRYLLOÏDES, n. Sp. 


doit être découpé et collé sur le mot ANomaLA, placé au haut de 
la page 112. 


AVIS AUX SOUSGRIPTEURS. 


La Monographie des Guêpes sociales formera 7 livraisons au 
moins, et au plus 8. 


Les personnes qui n'auraient pas reçu leurs exemplaires avec 
exactitude sont priées de réclamer (franco) à l’auteur ou aux li- 
braires les parties qui leur manquent. 
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H. DE SAUSSURE 


ÉTUDES SUR LA FAMILLE DES VESPIDES. 


Supplément à l'errara de la monographie des Guêpes sociales. 


Au bas de la page xxvr et ailleurs, au lieu de vécle, lisez : cycle. 


. 1 Re D — 4 
Au bas de la page xxxn1, au lieu de: & ——, écrivez: — 
e æ 1 
DAT 2: 


Même page, ligne 11, lisez: nombre. 


» » 42,7% quantité. 


AVIS ESSENTIEL 


POUR LE LECTEUR ET POUR LE RELIEUR. 

L'explication de la Pl. XXIV des Guêpes sociales, qui est marquée d’un V 
à son angle gauche, doit être supprimée, et on doit lui substituer celle qui 
est marquée d’un VV. — Dans un certain nombre d'exemplaires, cette der- 
nière explication de la planche XXIV, marquée d'un VV à l'angle gauche, 
porte par erreur le titre de : Planche XIV, au lieu de : Planche XXIV. Il est 
essentiel d'ajouter un X au crayon à ce chiffre et d'expliquer cette faute au 
relieur. On pourra aussi découper le chiffre XXIV, placé ci-dessous, et le 
coller sur le chiffre XIV de l’explication de la planche. 


L'errata ci-dessus doit être coupé et relié avec le volume. 
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AVIS AU RELIEUR. 


1° Le premier volume des Études sur la famille des Vespides (Mono- 
graphie des Guêpes solitaires) et le troisième volume n’ont pas 
d’atlas séparé, mais les planches doivent être reliées à la suite du 
texte. 


2e L’explication de chaque planche doit être placée en regard de la 
planche qu’elle concerne, excepté dans les cas fixés par les indi- 
cations ci-dessous. 


3° La planche XXII du 1er volume et la planche I du 2e volume n’ont 
pas d'explication. 

4° Les explications de planches du 1er volume ne portent pas de 
marque. — Celles du 2e volume portent à l'angle supérieur gauche 
un V (Vespiens) ou un V V, sauf celles de la planche X où cette 
marque a été omise. — Celle du 3e volume sont marquées à l’angle 
inférieur d’un M. (Masariens) ou d’un E. S. (Euméniens Supplé- 
ment) placé tantôt à l’angle inférieur, tantôt à l’angle supérieur 
de la page. 

50 Les planches du 2e volume (Guëêpes sociales) forment un atlas sé- 
paré muni d’un titre; cet atlas peut être rogné au même format que 
le texte sans que les planches en souffrent. Les planches XIII, XV, 
XVI, XVII sont doubles; elles doivent être pliées par le milieu et 
s'attacher par un onglet central placé sur le pli. Les planches XXX 
et XXX bis doivent être fixées par le bord gauche et avoir le 
bord droit replié sur un seul pli et non sur deux comme la 
planche XXX bis a été pliée dans plusieurs exemplaires. — Les 
planches XIX bis et XXX bis ayant été tirées sur papier trop 
mince devront être collées sur une feuille de papier pour être 
renforcées. 


thin 


Ge Les explications des planches IE à XIE (du 2e volume) doivent être 
placées en regard de leurs planches respectives. 
L'explication de la planche XIIT doit précéder cette planche. 
Celle des planches XIV et XV (sur une même feuille) doit être 
placée en regard de la planche XIV. 
Celle des planches XVI et XVIT (sur une même feuille), en regard 
de la pl. XVII. 


L'explication des planches XVIII à XXV doivent être placées en 
regard de leurs planches respectives. 

L’explication des planches XXVI et XXVII doit être placée en 
regard de la pl. XXVI. 

Les explications des planches suivantes doivent être placées en 
regard de leurs planches respectives. 


— 
© 


Supprimez les explications des planches V, XI, marquées d’un V et 
substituez-leur celles qui sont marquées d’un VV. 

8o La succession des différentes parties du tome 3e pouvant offrir 

quelques difficultés, nous donnons ici l’ordre de succession de ces 

parties : 

19 Les titres du volume; 2° la Table des matières ; 30 la Mono- 
graphie des fausses Guêpes, jusqu'à la page 48. — Vient ensuite 
la Seconde partie qui conduit jusqu’à la page 96. — Ensuite la 
liste des mémoires, etc., et le Supplément à la Monographie des 
Guêpes solitaires, dont le titre forme la page 99. La suite ne 
peut offrir aucune difficulté. 


90 Le nombre des planches du Ier volume est de 22. 


— — du Ife — de 39. 
portant les numéros d’ordre 1 à 37, puis 19 bis et 30 bis. 


Le nombre des planche du IT volume est de 16. 
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rVesr ens 3 PLANCHE IT. 


Caractères du genre ISCHNOGASTER. 


1 a. Lèvre de l'I. Mellyi, Sauss. 

1 #. Mâchoire du même. 

1 c. Mandibule du même. 

1 d Aïle du même. La deuxième cellule cubitale est très grande, 
nullement rétrécie vers la radiale. 

{ f. Nid du même. 

Voyez la figure de l’I. micans, Sauss., sur la planche supplémentaire. 


Genre RAPHIGASTER. 


Caractères du genre RAPHIGASTER. 


2 a. Màchoire du R. junceus, Oliv. Les palpes ont cinq articles sew- 
lement, dans ce genre ; dans tous les autres ils en ont six. 

2 b. Mandibule du même. 

2 c. Antenne de la femelle du même. 

2 d. Antenne du mâle du même. 

2 f. Chaperon du même ?. Il est terminé par une dent. 


2. R. junceus, Oliv. (Guineensis, Fab.) ®, var. d’Abyssinie. 
3. R. Guerini, Sauss. $. 


3 a. Partie caractéristique de l'aile du même. 


4. R. filiformis, Sauss. ?. 
5. Partie caractéristique de l'aile du R. filiventris, Sauss. 


La quatrième cubitale trois fois aussi grande que la troisième ; le 
bord radial de cette dernière plus court que son bord interne. 


6. Partie caractéristique de l'aile du R. rufipennis, De Geer. La qua- 


trième cubitale à peine deux fois aussi grande que la troisième. 


7. Partie caractéristique de l'aile du R. madecassus, Sauss. Le bord 


radial de la troisième cubitale plus long que son bord interne. 
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PLANCHE IH, 


(Genre MISCHOCYTTARUS. 


Caractères du genre MISCHOGYTTARUS. 


. Partie caractéristique de l'aile. (La radiale devrait être plus allon_ 


gée, et son bord postérieur plus convexe en avant.) 


. Lèvre du M. labiatus, Fab, 

. Mâchoire du même. 

. Mandibule du même. 

. Tête du même, montrant la forme du chaperon, qui n’est pas dis- 


tinctement terminé par une dent, comme cela à lieu dans les 
autres genres. (Voyez pl. IL, fig. 2 f.) 


. Antenne du mâle du même. 
. Tarse d'un Vespien pour montrer la forme des crochets qui sont 


entièrement simples, sans dents. 
7 a. Le même vu en dessus. 


. M. labiatus, Fabr. . 


8 a. Profil du même. 


. Nid du même. 
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PLANCHE IV, 


Genre ICARIA. 
Caractères du genre. 


{ a. Lèvre de l’I. guitatipennis, Sauss. 

1 6. Mâchoire de la même. 

1 c. Mandibule de la même. 

2. Aile del’I. Cabeti. 

3. I. variegata, Smith. ® (grossie). 

‘3 a. Nid de la même. 

4. Î. constitulionalis, Sauss. ® (grossie). 

4 a. Profil de la même. Le pétiole offre un fort renflement, 
le deuxième segment est tronqué de haut en bas et 
d’avant en arrière. 

5, Î. phalansterica, Sauss, ® (grossie). 

5 a. Profil de la même. 

6. LI. socialistica, Sauss. ® (grossie). 

6 a. Profil de la même. 

7. Nid tout à fait semblable à celui figuré en 3 a, composé comme 
lui d’une double rangée d’alvéoles, et que je présume avoir été 
construit par une espèce d’Icaria. 

Ce nid est censé venir de l'Amérique du sud; je suppose 
qu'il y a là erreur et qu'il est bien originaire de l’ancien conti- 
nent ou d'Australie, car le genre Îcaria ne se trouve pas en 
Amérique. Si cependant ce nid avait bien l’origine qu'on lui 
suppose , il aurait été construit par quelque Polybie, et les 
genres Îcaria et Polybia ne devraient plus en former qu'un 
seul, puisqu'ils sont si voisins et que leur mode de nidification 
est une des principales raisons qui porte à les séparer. 
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eV: PLANCHE V. 


Genre IcaARIA. 


1. Aile de l’Z. phalansterica, Sauss. (He section). 
2. I. Cabeti, Sauss., ?, grossie. 
2 a. Tête de la même. 
3. 1. pomicolor, Sauss., %, grossie. 
3 a. Profil de la même. Le 2e segment de l'abdomen est tronqué 
de haut en bas et d’arrière en avant. 
4. I. anarchica, Sauss., ? . grossie. 
4 a. L'abdomen de la même. 
5. Aile de l’Z. guttatipennis, Sauss. ([Ve section). 
6. I. ferruginea, Fab., ®, grossie. Chez l’ouvrière la bande jaune du 
2e segment de l'abdomen est étroite. 
6 a. Tête de la même. 
7. I. revolutionalis, Sauss., ®, grossie. 
7 a. Profil de la même. 
. JL. guttalipennis, Sauss., $, grossie. 
9. I. cincta, Lepel., ç, fortement grossie, var. 

Cet individu est attaqué de la maladie des champignons. De 
toutes ses articulations sortent de longues végétations qui ont 
occasionné la mort de l’insecte. On en voit surtout deux très 
grosses faisant saillie sous les écailles des ailes et qui ont rendu 
les organes du vol /b) immobiles. Les renflements (a a) que l’on 
voit à l'extrémité de ces excroissances contiennent les corps 
reproducteurs du champignon; celui-ci est donc arrivé à matu- 
rité. Plusieurs autres filaments du même genre sortent des arti- 
culations et des interstices des segments abdominaux, parmi 
lesquels deux sont près d’avoir atteint leur maturité {c c). 

L'insecte est mort dans des convulsions tétaniques en embras- 
sant et en mordant une petite branche. (Voyez chapitre X; voyez 
aussi pl. XI un Poliste qui est dans le même cas.) 
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PLANCHE VI. 


Genre POLISTES. 


1. Caractères du genre PoLisTEs. 


1 a. Lèvre du Polistes gallicus, Fab. 

1 6. Mâchoire du même. 

1c. Tête du même, pour montrer la forme du chaperon, ter- 
miné par un angle, et la brièveté des mandibules qui, dans 
l'état de repos, sont à peine visibles par devant. 

1 d. Mandibule du même. Dans ce genre, ces organes sont 
presque aussi courts que dans les Vespa, et sensiblement 
moins longs que dans les Polybia. 

2. Polistes marginalis, Fabr. Fem. grossie. 

3. — stigma, Fabr. Fem. grossie. 

4. — maculipennis, Sauss. Fem. grossie. 

5. — synœcus, Sauss. Fem. grossie. 

6 — Tasmaniensis, Sauss. Fem. grossie. 

7 —  diabolicus, Sauss. Fem. 
8. — Picteti, Sauss. Fem. 


1a8Y 


k 


Fs 
* 
. 
x 
k E 
» 
, 
à 
ï 
1 
à 
: 

} * 
c ( 4 


Pr arr 


Di ne HET 
\ 


Tr 


PLANCHE VIF. 


Genre PoLISTEs. 


1. Polistes hebrœus (var. macaensis), Fab. &. 

2. —  chinensis, Fabr. ©. 

3. —  Smithiü, Sauss. $ grossie. 

4. —  metricus, Say. ©. 

5. —  versicolor, Fabr. (Voyez encore pl. vu, fig. 6, 6 &.) 
6. — binotatus, Sauss. %. 

7. Les valves articulaires du métathorax vues par derrière. 

8. Les mêmes vues en dessus. 


a a. Stries du métathorax. 
v v. Les valves. 
0 0. Saillies qui emboitent la base de l'abdomen. 
m. Funiculus, ox muscle qui sert à relever l'abdomen. 
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PLANCHE VIIT. 


STELOCYTTARES. GYMNODOMES LATEÉRINIDES. 


Genre POLISTES. 


. Polistes tepidus, Fabr., avec son nid. Celui-ci est composé d'un 


disque de cellules supporté par un pédicule excentrique qui vient 
se fixer à une branche d'arbre. 


. Jeune nid de Polistes gallicus. 
. Nid de Polistes tasmañiensis, commençant à se former. 
. Polistes annularis, Fab. Ÿ. 


4. a. Nid du même, presque de grandeur naturelle. — Ce nid 
entièrement prolongé dans le sens latéral, est très réguliè- 
rement construit ; il offre un noyau de deux cellules, puis 
il va croissant selon les nombres 3, 4, 5, G, etc. 


. Autre nid américain, très voisin du précédent pour la structure, 


mais encore plus régulier. ( Vu par sa face dorsale). II commence 
par le nombre 1, et va croissant régulièrement selon les nombres 
2,3, 4, 5, 6, etc. 


. Polistes versicolor, Fab. Ÿ. Var. sans noir, entièrement ferrugi- 


neuse, manquant de plusieurs taches jaunes. (Voyez pl. VII, 
fig. 5, une autre variété). Cet individu est probablement éclos dans 
une saison avancée et n’est pas arrivé à un parfait développement 
des couleurs. Rien n’est plus fréquent que ces variations chez le 
Polistes. 

6 a. Nid du même, vu par sa face supérieure et de forme très 
extraordinaire. Il est en forme de rectangle et comme 
étranglé au milieu ; au centre était probablement une 
simple petite masse gommeuse servant à le fixer. Je ne puis 
supposer qu'il fut porté par un pédicule, car sa face supé- 
rieure est concave, et le contraire a lieu lorsque le pédicule 
existe. (Il est possible que la forme de ce nid tienne à ce 
qu'il ait été gêné dans son accroissement par les objets 
environnants.) 
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Y. PLANCHE IX. 


STELOCYTTARES. GYMNODOMES LATERINIDES (1). 


Genre POLISTES. 


1. Polistes canadensis, Linn. ®. 
1 a. Nid du même, renversé. 

Ce nid est composé d’un disque de cellules assez irrégu- 
lières, plutôt rondes que polygonales, et dont plusieurs 
contiennent des nymphes et des insectes parfaits. IT est 
fixé par un pédicule tout à fait latéral, qui s'étale à sa 
base sur la surface à laquelle il adhérait. (Probablement 
quelque rocher ou le bord du toît de quelque maison. 


1 b. Mandibule du mâle du P. canadensis. 

2. Nid de Poliste vu en dessus, attaché à une branche d'arbre par 
un pédicule tout à fait latéral , et dont la forme va croissant selon 
les nombres 2, 3, 4, 5, 6, 7, etc. 

3. Autre nid de Poliste vu en dessous, dans lequel les séries de 
cellules sont rangées selon la longueur du nid. 

Ces trois nids fournissent un bon exemple de ce que j'appelle les 

GYMNODOMES LATERINIDES. 


Nota. J'ai figuré les nos 2 et 3, sous le nom de Polistes gallicus, 
parce que ces objets portent ce nom dans la collection du Musée de 
Paris, mais je suis bien convaincu qu’en acceptant ainsi sur parole une 
détermination hasardée, je tombe dans une erreur. En effet, tous les 
nids bien authentiques de P. gallicus, que j'ai examinés, ont un pédi- 
cule plus ou moins central, comme par exemple pl. VII, fig. 2; et je 
ne crois pas me tromper en rapportant le no 3, au P. marginalis. I 
offre même une si grande ressemblance avec le nid de cette espèce 
figuré dans les Ins. d’Af. et d’Amér., que je suis tenté de croire qu'il 
s’agit bien ici du nid typique de Palissot de Beauvois. 


(1) Voyez encore les pl. VIII, X et XIII. 
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\£ PLANCHE X. 


Genre POLISTES. 


1. Polistes callimorpha, Sauss. Ÿ , grossi. 

2. Polistes instabilis, var., Sauss. ©, grossi (1). 

3. Polistes ruficurnis, Sauss. Ÿ , grossi. 

4. Polistes cinerascens, Sauss. Ÿ , grossi. 

5. Polistes carnifex, Fabr. Ÿ , avec son nid de grandeur naturelle. 
Ce nid a une forme comprimée ; il est attaché à une branche d'arbre 
par un pétiole de substance gommeuse. 


(1) Voyez aussi PI. XI, fig, 1. 


s 


sibrustad TANT 9 hier pee: 308 
pu sde nas à doite nef 


VY. PLANCHE XI. 


Genre POoLISTES 


1. Polistes instabilis, Sauss., $. (Voyez aussi pl. X, fig. 2.) 
2. Polistes Acteon, Halid., $, grossie. 

3. Polistes minor, Pall. Beauv., ®, grossie. 

4. Polistes americanus, Fab., , var. rouge (1). 

5. Polistes americanus, Fab., %, var. noire. 

Individu attaqué de la maladie des champignons. Il sort de 
toutes les articulations de son corps de longues végétations fila- 
menteuses qui ont occasionné la mort de l’insecte. Celui-ci a 
succombé en se cramponnant à la branche d’un arbrisseau. 
(Voyez aussi pl. V, fig. 9.) 

Cette espèce de Poliste est très sujette à être infestée de cham- 
pignons parasitiques et pour cette raison elle a été désignée sous 
le nom de Guêpe végétante. (Voyez le chapitre X.) Déjà, dans le 
siècle dernier, Felton avait décrit un Poliste attaqué du même 
mal et l'avait nommé Vespa crinita à cause des longs filaments 
qui sortaient de son corps. Les champignons de l'individu figuré 
ici n'ont pas encore atteint leur maturité; ils ont été décrits 
par le docteur Lebert sous le nom de Polistophtora antillarum, 
sur des individus plus parfaits que j'ai rapportés de la Jamaïque. 

6. Polistes lineatus, Fabr., $. 


7. Polistes liliaciosus, Sauss., ®, grossie. 
8. Polistes Cavapyta, Sauss., . 


(1) Les taches du mésothorax sont trop rouges dans la plupart des épreuves. 


9h. Jv04 à mass pr dt sn Li à 8 
«si Pres Us 1h euras ao us 


not Ya n 
+audr sp sfhotat 190 ds oué h4 alu mer ÿ 
son oeaih 06 rails doéler son ro 13 tapistes 
of ann MAX oufiqus Gù kapo#) CIMEN TES 
ste gi dpalli. Hat au Stand Sion Hole, 
étant anne 198 sen CMACTPUTES à bruits! 
up abtribalt où anormal alor co ali 
did di Mes oi à tale AUf Fotos 050 
rente snsquisitet ai eo 08 116484 
Mit vb Wu i8 * suy afintioq atriq eu | 
ne Pre, à 
+ MORT sie r een an 


aveu ep Ge PAM mecs magma gens ne : motor ber all 


V PLANCHE XII. 


Genre POLISTES. 


1-4. Polistes pallipes, Lepel. Fem. Cette espèce est très variable, et 
les quatre figures ne représentent que les variétés extrêmes ; 
elles sont si nombreuses qu’on passe de la première à la der- 
nière par une série de transitions insensibles. 

5. Polistes exilis, Sauss. Mâle. 

6. Polistes opalinus, Sauss. Fem. (Les taches de l'abdomen sont trop 
grandes et trop écartées du bord ; dans la nature elles apparais- 
sent comme des morceaux de la bordure qu’on aurait déchirée. 
Il a été impossible de rendre les reflets opalins de l'abdomen 
de cette espèce.) 

7. Polistes subsericeus, Sauss. Mâle. (Type de la deuxième division.) 

8-10. Formes théoriques de l’abdomen des Polistes. 


La figure 8 représente un losange allongé auquel on peut approximativement rapporter la 
forme de l’abdomen des Polistes. Les angles a et o représentent la base et l'extrémité de l’ab- 
domen ; les angles e et w n’existent pas, car les lignes aeo et auo sont toujours arquées, 
mais si l’on venait à comprimer le losange par les angles e et w, on obtiendrait la forme a e’ o w, 
figure 9, qui est celle des abdomen que nous nommons comprimés. TPolistes americanus, 
lineatus, canadensis, ete.) Si au contraire on raccourcit le losange en rapprochant ses deux 
angles extrêmes (fig. 10), on obtiendra la forme a’eo’u, ou celle des abdomen que nous 
nommons déprimés. (P. minor, pallipés, ruficornis, metricus, ele.) C’est en suivant celte 
transformation qu'on se rendra le mieux compte de la différence, souvent difficile à apprécier, 
qui existe entre ces deux formes très caractéristiques des espèces. 
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v. PLANCHE XIII. 


STELOCYTTARES. GYMNODOMES LATERINIDES. 


1. Grand nid de Polistes. 


2. Le même vu par derrière et considérablement réduit. 

Comme ce nid est réduit de moitié, il n'offre en surface que le quart 
de sa grandeur naturelle. II forme un grand gâteau plat, attaché à une 
branche d'arbre par un pédicule central court. — On distingue aisé- 
ment à sa surface des cellules de grandeurs diverses. Certaines d’entre 
elles sont beaucoup plus longues que les autres et ont servi de berceau 
aux femelles et aux mâles. Les autres étaient destinées à recevoir les 
larves des ouvrières. Un grand nombre de cellules sont encore fermées 
et contiennent la progéniture, tandis que d’autres ont déjà été percées 
et sont dépourvues de leurs opercules. Enfin au pourtour du nid est 
une large zône de cellules, commencées seulement, qui avec le temps 
auraient acquis les mêmes dimensions que celles du milieu. 

On ignore quel est l'artisan de cette demeure et quel est le pays qui 
l'a fournie. 

Cette belle pièce fait partie du Musée de Paris. 


3. Vespa magnifica, Smith ?, de grandeur naturelle. 
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i À PLANCHE XIV. 


Genre VESpPA. 


1. Caractères du genre Vespa. 

1 a. Lèvre de la ’espa orientalis, Fabr. — 1 b. MAchoire de 
la même.— 1 c. Mandibule.— 1 d. Labre. 

2. Vespa dorylloides, Sauss. ® .— 2 a. La même de profil. 

3. Tête de Ÿ. vulgaris, Linn. ?.— 3 a. Pénis du mâle.— #, c, d,e, 

formes des taches frontales dans cette espèce, d'après Smith. 

4. Tête de V. germanica, Fabr. $ .— 4 a. Pénis du mâle, pour aider 
à distinguer cette espèce de la précédente.— b, c. Formes des 
taches frontales. 

. V. rufa, Linn. ®.— 5 a. Tête de la même. 

Tête de V. sylvestris, Scop. $. 

. Tête de V. norwegica, Fabr. &. 

. Vespa arborea, Smith. ?.— 8 a. Tête de la même. 

. Vespa media, De Geer. $. 

10. Vespa bellicosa, Sauss. ?. 


PLANCHE XV. 


STELOCYTTARES. CALYPTODOMES. 


Cette planche représente un grand nid de Vespa, considérablement réduit (1). 
Ce nid offre ceci de particulier, que son enveloppe est bien plus régulière qu’elle 
ne l’est en général dans les nids de Vespa, Le carton dont elle est formée se roule 
pour donner naissance à des espèces de goulots, qui sont autant de sorties pour 
les guêpes. Il existe néanmoins une grande ouverture vers le bas (b), par où l'on 
voit tomber des gouttes de miel ou de liquide découlant des cellules, 

Ce nid était construit dans un appartement à l'angle d’une fenêtre, attaché par 
un sommet c, et les insectes avaient en outre eu le soin de le protéger par une 
grande lame papyracée, placée entre lui et le vide de la fenêtre (a). 


(1) J'ai fait graver ce nid d’après un vélin du Museum que M. Milne Edwards 
voulut bien me communiquer. Sur le dessin qui remonte probablement à Latreille, 
on à représenté un grand nombre de Vespa crabro, mais j'ai la conviction que 
ce nid est exotique et qu'il est bâti par une tout autre espèce. 
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Y. PLANCHE XVI. 
STELOCYTTARES. CALYPTODOMES. 


1. Nid de Vespa germanica , ouvert par une coupe verticale. Ce nid 
a sans doute été retiré d’une cavité du sol. 


Il offre une particularité très remarquable ; c’est l'immense développement de 
l'enveloppe celluleuse (e) qui est en même temps très irrégulière. Elle se compose 
de grandes feuilles d’un papier gris, groupées sans ordre en couches concentriques, 
probablement dans le but de remplir entièrement l’excavation qu’occupait le nid 
et de le protéger contre l'infiltration des eaux. Sa cavité est occupée par sept 
rayons qui n’offrent rien de particulier. On voit ici la structure des nids des Stelo- 
cyttares calyptodomes. Les gâteaux ne remplissent pas complétement la chambre 
du nid, leurs bords sont libres ; il existe toujours entre eux et l'enveloppe, un vide 
qui sert à la communication d’un étage à l’autre (1). Les étages sont soutenus 
par de petites colonnettes (c) qui les relient ensemble, et non comme dans les 
Phragmocyttares où c’est l'enveloppe elle-même qui les supporte. — Nid con- 
servé au Muséum de Paris. (Dans cette figure il est réduit à un tiers de sa gran- 
deur naturelle. ) 


2. Nid anormal de Vespa crabro, dans la cavité d’un arbre. 


Ce nid que j'ai vu au Musée Britannique, est établi dans la cavité d’un arbre 
que les insectes ont probablement creusé ad hoc; il communique à l'extérieur 
par un étroit canal. Cette construction montre avec quelle industrie les guêpes 
savent varier leurs travaux ; ici l'enveloppe n'était pas nécessaire, parce que le 
bois en tenait lieu ; les guêpes se sont dispensées de l’établir.— (Figure considé- 
rablement réduite, et renversée. ) 


POECILOCYTTARES. 


3. Nid d’une Polybia du Brésil, dont l'extrémité inférieure a été 
enlevée. 


Il est construit en terre, en forme de poire, et suspendu à une branche d’arbre. 
L'enveloppe est épaisse, massive, celluleuse, en argile comme les rayons. Dans 
son intérieur, on remarque des gâteaux parallèles construits sur des cloisons 
minces et convexes en bas (a’b”). Ces cloisons sont adhérentes à l'enveloppe et ne 
permettent de communication d’un étage à l’autre, que par un trou latéral (a’). 
— Le gâteau a b est sorti du nid et viendrait se placer en «& b b. 


PLANCHE XVII. 
STELOCYTTARES CALYPTODOMES. 


1. Nid de Vespa sylvestris. Scop. réduit à un tiers de sa grandeur 
naturelle. 

Ce nid est commun dans nos bois ; il est toujours fixé à des branches d'arbres 
ou aux toits des maisons. On lui voit toujours affecter une forme plus ou moins 
sphérique. Les rayons sont disposés dans son intérieur comme ceux de la V. ger- 
manica. (Voyez pl. XVD) ; l'enveloppe seule diffère par la régularité des couches 
concentriques du papier qui la compose. Sur la figure on voit le seul orifice dont 
l'enveloppe soit percée. 


2. Le même très jeune et renverse. 

11 est fixé par un pétiole à la branche qui lui sert d'appui. — «, sa première 
coque, ouverte en 0. — b. la seconde enveloppe encore incomplète. 

3. Le même, partagé par une coupe verticale ; dans l’intérieur on voit 
le premier noyau de cellules. 

k. Le même, montrant sa seconde enveloppe presque achevée et la 
troisième commencée. 


(1) Dans les Phragmocvyttares ce vide périphérique est remplacé par un simple 
trou, 
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PLANCHE XVII. 


Genre Apoica (1). 


1. Apoïca pallida. Oliv. 9. 

{ a. Mâchoire de la même. 

t 6. Nid de la même, encore très jeune (2). 
2. Apoica virginea. Fabr. %. 
3. Apoica cubitalis, Sauss. . 


Genre SYNOECA. 


4. Caractères du genre Synœca. 
4 a. Lèvre de Synœca cyanea, Fabr. 
4 b. Mâchoire de la même. 
4 c. Mandibule de la même. 
. Synœca chalybea, Sauss. <. 
5 a. Profil de la même. 
5 b. Tête de la même. 


[dy 


Genre PoLyBra. 
Sous-genre CLYPEARIA. 


6. Polybia apicipennis, Spin. ®, grossie. 
6 a. Tête de la même pour montrer la forme anormale du 
chaperon. 
6 b. Abdomen vu de profil. 


(1) Voyez aussi pl. XXVII. 
(2) Voyez encore pl. XXVI. 
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À PLANCHE XIX. 


POECILOCYTTARES. 


Nid plus ou moins semblable à celui qui est figuré pl. XXVIL, et 
dessiné d’après nature au Musée britannique. Il se compose aussi d’une 
enveloppe ridée, d’un papier très fin et qui circonscrit un espace com- 
pris entre les branches d'un arbrisseau, auxquelles se fixent sans doute 
les rayons. | 


Plus irrégulier que ce dernier, il est aussi fait d’un papier gris plus 
grossier, qui ressemble beaucoup à celui que fabrique la Vespa syl- 
vestris, mais qui n’est pas digne d’une moindre admiration. Les nom- 
breuses branches sur lesquelles il se moule et qui en déterminent la 
forme, contrecarrent souvent la régularité de ses rides. L’insecte a su, 
avec un art admirable, diminuer les unes, augmenter les autres pour 
les raccorder dans les parties régulières , et les adapter à toutes les 
courbures. 

Inférieurement, le manteau se termine par un goulot qui tient lieu 
de porte d’entrée et de sortie. 

J'ai vu à Londres plusieurs nids de ce genre, de formes assez va- 
riables, mais toujours établis d’après le même principe. 

Ces constructions sont attribuées avec doute au Chartergus apicalis, 
mais je suis plutôt tenté de voir en elles des productions des Polybies, 
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Y. PLANCHE XIX bis. 


STÉLOCYTTARES LATÉRINIDES CALYPTODOMES. 


Fig. 1. Guépier du CHARTERGUS APICALIS dont on a enlevé une partie 
de l’enveloppe pour faire voir sa disposition intérieure (1). 


Ce nid est traversé par plusieurs branches qui lui servent d’axe et de 
supports. Il se compose de rayons à axe excentrique et le tout est en- 
veloppé d’un manteau composé d’un feuillet papyracé qui se termine 
par un goulot servant d'entrée, toutefois les parties supérieures de cette 
enveloppe offrent un second feuillet interne (a). Cette enveloppe se 
fixe aux rayons en plusieurs points, en sorte qu'il y à transition au 
type phragmocyttare. En outre, on voit des lames papyracées verti- 
cales, placées de champ, qui relient entre eux les rayons. et les relient 
aussi à l'enveloppe ; ces lames /f) sont les équivalents des colonnettes 
que l’on voit chez les Siélocyttares rectinides. L'ensemble des feuillets 
papyracés circonscrit de grandes vacuoles /a, b, c, d) qui donnent 
au manteau une structure celluleuse lâche. 


Fig. 2. Coupe de la portion inférieure du guëpier pour montrer la 
manière dont il augmente en volume et en longueur. 


A. (a,e, b). Portion inférieure de l’ancien guêpier. — r, Coupe des 
rayons inférieurs. — c a d, b o a. Feuillets établis par dessus l'an- 
cienne enveloppe destinée à être détruite et donnant naissance aux 
vacuoles a et f. — B. Autre grande cellule formée par la nouvelle 
enveloppe. — à e’ 0. Nouveau goulot circonscrit au premier et s’ap- 
puyant sur les portions nouvelles de l'enveloppe extérieure. (L'ancien 


goulot est ensuite détruit et la place gagnée permet d'élargir les anciens 
rayons et d’en établir un nouveau.) 


Fig. 3.-3 d. Rayons vus par dessous pour montrer leur forme. 


r. Rayon. — a. Branche servant d’axe et de support au guépier et auquel 
les gâteaux sont attachés. 


Fig. 3. Rayon inférieur, complétement latérinide, mais sessile, fixé au 
support par un de ses bords. Ce rayon est le plus jeune et le moins 
développé. 

Fig. à a. Rayon placé au dessus de ce dernier; ses angles ont pris un 


certain développement en arrière; ce rayon étant moins jeune, a été 
accru, et commence à entourer l'axe. 


Fig. à b. Rayon plus supérieur, plus ancien, ayant reçu un accroissement 
plus grand encore. 


Fig. 3 c. Rayon plus supérieur encore, devenu circulaire, à axe excentrique 
ou accidentellement central, donc imparfaitement latérinide. 
Fig. 3 d. Rayon supérieur dont les angles postérieurs se sont rejoints en 


laissant dans le rayon un trou qui ressemble aux trous de commuui- 
cation des rayons phragmocyttares. 


Fig. 4. Guëpier du même genre, de forme très allongée, à rayons pé- 
dicellés, appliqué contre une branche verticale. (La portion 
inférieure de l'enveloppe a été enlevée.) 


(1) La planche XIX représente l'extérieur d'un guépier de même espèce. De- 
puis la publication de cette planche j'ai reconnu d’une manière positive qu'il est 
l'ouvrage du Ch. apicalis. 
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Ÿ. PLANCHE XX. 


POECILOCYTTARES. 


Nid de Synœca cyanea, Fabr. 

Nid très curieux et entièrement inconnu jusqu'à ce jour, composé 
d’une simple couche de cellules collées contre le tronc d’un arbre, et 
recouvertes d'une enveloppe en forme de voûte. 

Ce nid est bâti avec des matériaux assez grossiers, probablement des 
parcelles d’écorce arrachées aux arbres morts, agglutinées en un carton 
raboteux, et moins solide que celui que font les Chartergus. 

La forme du nid est cependant ménagée avec art ; on voit comme des 
zônes longitudinales qui convergent et se contournent en un point pour 
former une espèce de goulot, placé au bas du nid et servant à la com- 
munication avec l'extérieur. Tout le pourtour de ce nid est artistement 
ondulé, soit pour augmenter la solidité de sa base, soit parce qu’il suit 
le contour des cellules périphériques. 

Les Insectes du genre Synœca construisent des nids qui ont toujours 
cette même forme, mais dont la grandeur est très variable. J'en ai vu qui 
mesuraient près de trois pieds de longueur, tout en étant très étroits; 
jamais ils n’ont plus d’un étage. 

British Museum. 
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V. PLANCHE XXI. 


POECILOCYTTARES. 


Genre POLYBIA. 


{. Caractères du genre POLYB14. 
1 u. Lèvre de Polybia sericea, Oliv. 
1 b. Mâchoire de la même. 
1 c. Mandibule de la même. 
1 d. Chaperon de la même. 


DivisioN ALPHA (page 167). 


2. Polybia Picteli, Sauss. ®, grossie. 

2 b. La même vue de profil. 

2 c. Aile de la même, pour montrer le mode d'innervation dans 
cette division ; (2e cubitale très petite ; 3e plus large que 
longue). 

3. Polybia sedula, Sauss. ®, grossie. 

4-6. Nids divers de la même, de grandeur naturelle. 

Cette espèce offre ce fait très singulier, qu'elle nidifie de plusieurs 
manières. Elle suit dans ses constructions la forme des objets, particu- 
lièrement des feuilles, sur lesquels elle les établit ; ainsi, les nids bâtis 
sous des feuilles de roseaux ou de monocotylédonées ont toujours 
une forme allongée (fig 4. — a orifice du nid), tandis que ceux qui se 
fixent à des feuilles arrondies s’approchent plus ou moins de cette 
forme. (Fig. 5, 6.) Le nid se compose d’une couche de cellules enve- 
loppées d’un manteau d’une pâte presque ligneuse, qui ressemble beau- 
coup à l'écorce des arbres, et dont le plancher suit de près le plan des 
cellules. — Fig. 5, on voit un de ces nids dépouillé d'une partie de ce 
plancher ; au milieu sont des cellules encore closes, renfermant des 
larves. — La fig. 6 en représente un qui a deux étages et dont l'en- 
veloppe est brisée autour de son orifice; il est bien dû à la même 
espèce, comme j'ai pu le constater en sortant de ses cellules des insectes 
presqu’entièrement développés. 

Les nids de forme allongée atteignent une longueur de 8 à 10 pouces, 
mais en général ils sont bien plus petits. 

Musée de Londres ; ma collection. Originaire de Bahia, 
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Y. PLANCHE XXII. 


Genre POLYBIA. 
Division ALPHA ( page 167). 


. Polybia exiqua, Sauss. ® , grossie. 
2. Polybia sylveiræ, Sauss., ® , grossie. 
2 b. La même vue de profil. 
2 c. Aile de la même (type de nervation dans cette division.) 
3. Polybia bifasciata, Sauss. , grossie. 
4. Polybia sulcata, Sauss. %, grossie. 


e 


Division IOTA (page 174). 


5. Polybia rejecta, Fabr. ® , grossie. 
6. Polybia J'urinei, Sauss. ®, grossie. 
6 b. Abdomen de la même. 

7. Polybia liliacea, Fabr. , grossie. 
7 b. Abdomen de la même. 
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PLANCHE XXIII. 


Genre POLYBIA. 


Divisions PHI. (p. 183.) et MY. (p. 191.) 


+ Polybia testacea, Fabr. %. 


1 a. Tête de la même. 
1 6. Abdomen vu de profil. 


. Polybia paraensis, Spin. 9. 
. Polybia angulicollis, Spin. $. 
. Polybia scutellaris, White % grossie. 


4 a. Profil de la même. 


. Polybia pygmea, Fabr. $ grossie. 


5 b. Abdomen de la même. 


. Polybiu constructrix, Sauss. . 
. Polybia cayennensis (phthisica.) Fabr. ® grossie. 


7. a Aile de la même. 


. Polybia phthisica, Fabr., var. noire.  grossie. 


a 
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Genre PoLyBia. 


1. Polybia atra (1), Sauss. $ grossie. 
2. Polybia lugubris, Sauss. $. 

2 a. La même, de profil. 
Polybia chrysothorax, Sauss. $ grossie. 
Polybia sericea, Oliv. $ grossie. 
. Polybia socialis (2), Sauss. © grossie. 
. Polybia fasciata, Lepel. $ grossie. 

6 a. La même, de profil. 

7. Polybia vicina, Sauss. $ grossie. 


D Oo æ w 


(1) Page 181, n° 20, corrigez l'erreur. Au lieu de : fig. 5, écrivez : fig. À, et 
changez le nom au bas de la planche. 

(2) Page 177, n° 14, au lieu de : fig. 1, écrivez : fig. 5, et changez le nom 
au bas de la planche. 


Nota. Après avoir corrigé cette double erreur dans la citation des figures et 
dans la lettre de la planche XXIV, il faudra en corriger une troisième qui porte 
sur la synonymie, et que je relèverai dans un prochain travail. En effet, la Vespa 
atra d'Olivier est évidemment ma Polybia socialis et non ma Polybia atra. 
Ainsi ces deux espèces doivent être envisagées comme suit : 


PozyB. ATRA, Oliv. — Encycl. VI, 674, 20, ayant pour synonyme : P. so- 
cialis, Saus., Guêpes sociales, p. 177, n° 44. PI. XXIV, fig. 5. 
PoLyB. NIGRA, Sauss. — Ayant pour synonyme : P. atra, Sauss., Guêpes 


sociales, p. 181, n° 20 (Syn. exclus.) (1). PI. XXIV, fig. 1. 


(1) Le Polistes ignobilis n’appartient pas à ce genre, mais au genre Montezumia. 
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PLANCHE XXV. 


Genre PoLYBIA. 


Division MY (page 191.) 


. Polybia metathoracica, Sauss. , grossie. 


{ 6. Abdomen vu de profil. 
1 c. Partie caractéristique de l’aile. 


. Polybia pallipes, Oliv. ®, grossie. (Division Pur.) 

. Polybia infernalis, Sauss. ® , grossie. 

. Polybia fastidiosuscula, Sauss. ®, grossie. 

. Polybia cubensis, Sauss. ? , grossie. 

. Polybia cubensis, Sauss. &, grossi. Les segments de l'abdomen 


étant écartés. 


. Polybia æcodoma, Sauss. ® , grossie. 


Division KAPPA (page 200.) 


. Polybia injucunda, Sauss. ®, grossie. 
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Y. PLANCHE XXVI. 


Genre Apoïca. (Voyez encore pl. xvui.) 


{. Apoica arborea, Sauss. %. 
“Genre PoryBra (suite). 


. Polybia orientalis, Sauss. 8 — 2 a, la même de profil. 
. Polybia indica, Sauss. &. 
. Polybia tabida, Fabr. ® grossie. 
. Polybia carbonaria, Sauss. $ grossie. 
. Polybia mexicana, Sauss. $ grossie. — 6 a profil de la même. 
. Polybia pediculata, Sauss. $ grossie. 
7 a. Tête de la même. — 7 6. Profil de la même. 
8. Polybia filiformis. Sauss. $ grossie. — 8 a. Profil de la même. 
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PLANCHE XXVII. 
POECILOCYTTARES. 


Nid d’une PoLygrA, de grandeur naturelle (1). 

Ce nid est construit avec un art admirable, mais on ignore quel en est l'artisan ; 
à en juger par la forme, j'ai cru pouvoir le rapporter aux Polybies. L'insecte a su 
profiter d’une tige ou d’une branche pour en faire l’axe et le support du tout. 
A cette branche sont fixés douze petits rayons demi-circulaires et pédicellés. Le 
tout est enveloppé d’un manteau fusiforme, d'un papier fauve et rougeûtre d’une 
admirable délicatesse et plissé en rides parallèles très nombreuses. 

Sur la face antérieure de ce manteau est une ligne verticale ou une espèce de 
raphé qui figure comme une suture, ou le point vers lequel viennent converger les 
fibres (Voyez fig. 1, le lambeau b); pour l'entrée et la sortie il n'existe qu'un seul 
orifice qui se trouve placé au bas contre l’axe du nid. 

1. Nid dont on a découpé et renversé un lambeau de l'enveloppe pour montrer 
la disposition intérieure, vu par devant, — a. Orifice du nid. 

2. Le même vu par derrière. (L'axe se voit dans presque toute sa longueur , 
car il n’est pas enveloppé par le manteau.) 

h. Sommet du nid ; replis du manteau autour de différentes branches. 

L. Extrémité inférieure du nid ; son entrée a vue par devant. 

} 5. Un morceau de l’axe supportant un des rayons, vus de profil; — &, axe. — 
b, Rayon. — c. Son pétiole. 

6. Le même vu en dessus. — «. Coupe de l’axe. — b, Rayon. — c. Son pétiole. 
Nid conservé au Musée de Paris ; gravé d’après un vélin du Muséum. 


Nota. Dans la nature, les parties claires de ce nid sont fauves, et ses parties 
foncées ont une couleur rougeûtre. 
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(1) Voyez aussi pl, XIX, 
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à À . PLANCHE XXVIIT. 


STELOCYTITARES. GYMNODOMES. 


1. Nid d’Apoica pallida, Oliv. 
2. Coupe théorique de ce nid selon un plan vertical. 


Ce nid est composé d’un simple plan de cellules comme celui des 
Polistes, mais avec cette différence, que le gâteau est en continuité avec 
une grande masse hémisphérique de matière celluleuse qui enveloppe 
les branches auxquelles se fixe le nid, et dont l'usage paraît être de pro- 
téger la couche de cellules contre la pluie et les corps qui peuvent le 
frapper en tombant. Les matériaux dont il est construit sont un papier 
fauve bien travaillé, un peu gommeux et lustré. La masse celluleuse , 
lorsqu'on la coupe pour en voir la structure, ressemble à une écume à 
petites bulles. Le plan des cellules est concave, afin que les bords 
saillants du nid protègent mieux son milieu. Cette forme concave 
résulte de son mode d’accroissement indiqué par la figure 2. Avant 
d’avoir eu la forme abc, il a passé par les intermédiaires a 6’ c’,a b” 6”. 

On voit plusieurs de ces nids au Musée de Londres. 


POECILOCYTTARES. 


Fig. 3. Nid d’origine inconnue, de grandeur naturelle. 


Ce nid se compose d’un manteau cortical en forme de bouteille, et 
fixé par sa base à la face inférieure d’une grande feuille. En regardant 
par le goulot qui le termine, on voit sur le plancher un petit noyau de 
cellules. Théoriquement parlant, c'est avec les nids de Synœca que cette 
construction a le plus d’analogie. Je suppose qu’à l’état parfait il n’offre, 
comme les nids des insectes de ce genre, qu'une couche de cellules 
collée à plat sur la feuille et recouverte du manteau dont l’orifice est 
prolongé en tube. 
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PLANCHE XXIX. 


PHRAGMOCYTTARES. 


Nids de Polybies se rapprochant pour leur forme de ceux des 
parfaits Phragmocyttares. 


1-2. Nid de Polybia sericea Oliv., réduit à 1/3 de sa grandeur. 

La figure 1 représente le nid au début de sa formation. Il n’est alors 
qu'une simple chambre tapissée de cellules à son plancher, et percée 
d’un orifice de sortie. 

Dans la fig. 2 on voit un nid semblable qui a reçu deux étages de 
plus, lesquels sont venus s'ajouter en dessous, de la même manière que 
dans les nids de Phragmocyttares. 


3. Coupe théorique des nids de ce genre, pour montrer quel est leur 
mode d’accroissement 


Fig. 4, 5, 6, nids de Polybia rejecta Fabr., considérablement réduits. 


La fig. 5 montre le profil du nid qui n’a encore qu’un seul étage, 
comme dans la fig. 1. (Il est réduit à 1/4 de sa grandeur). 


Fig. 4. Ce même nid vu par sa face inférieure et réduit de moitié, 
pour montrer les zônes concentriques de son enveloppe. 


Fig. 5. Nid ayant acquis un grand développement et considérable- 
ment réduit. Un grand nombre d'étages successifs sont venus s'ajouter 
au premier, chacun de ces étages est indiqué par un étranglement. 

La première chambre du nid (fig. 5) correspond au cône qui le ter- 
mine en haut o a b, ensuite sont venus les étages c d, ef, etc. 

Ces nids sont absolument des Phragmocyttares imparfaits, ils différent . 
des parfaits par la grande différence d'épaisseur entre les cloisons et 
l'enveloppe, différence qui est bien en faveur de cette dernière , en 
sorte que la construction des parties internes reste assez indépendante 
de celle de l'enveloppe. (Voyez les Considérations générales sur la Nidi- 
fication, la troisième espèce des Phragmocyttares parfaits.) 
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*: PLANCHE XXX. 


PHRAGMOCYTTARES. 


Nid de Nectarinia Lecheguana, réduit de plus de moitié. 

Il est d’une grandeur disproportionnée à la taille de l’insecte qui en 
est l'artisan, comme on peut en juger à la petitesse des cellules. C’est 
une grande masse papyracée qui enveloppe les nombreuses ramifi- 
cations d’un arbrisseau. Son papier est gris, mince comme celui que 
fabriquent les Vespa. A l'extérieur il a aussi l'apparence d'un nid de 
Vespa, mais il en diffère essentiellement par le fait que certaines par- 
ties de l’enveloppe sont couvertes de cellules en voie de construction, 
ce qui n’est jamais le cas dans les nids des STELOCYTTARES, dont les 
rayons sont toujours indépendants de l'enveloppe, et ce qui à toujours 
lieu chez les PHRAGMOCYTTARES, qui ont l'habitude de construire les 
cellules sur des portions de l'enveloppe même. 

La coupe du nid montre effectivement que les gâteaux sont disposés 
en couches concentriques qui suivent la forme de l'enveloppe et qui 
ne communiquent que par des trous. Ce guëpier rentre dans le genre 
des Phragmocyttares sphériques. (Voyez l'Histoire de la nidification.) 


Ce nid a été photographié sur pierre et ensuite tiré à la lithographie d'après le 
nouveau procédé dont on est redevable à M. Lemercier. C’est ici la première 
application de la l'thophographie aux sciences naturelles. 


fon: … 


+ sébet. 


rs mobs. © 


cn fa abs L'alallis a à nés 
nat tlieix ant anse 11 ps 
ns érresfeetiaut end stone db 


Rs aisés: Lo 449 TUE, 1 
ait Br ee nn nauasaon tt fee: s 
A aura Sr: si 4e MIN 
Neue a RE à at of 
of Mieka VEN MUNE 
dj 2H ip MA eu 
= M NET dE ENNTE Fast. Dr 
AORIOE LARE 6 para " sig | 
TR NAS NUS L “beta tes as 
na 04 RAT HATOITE Fa" au 
tés en oi de tes + he 
4 dé 
VE ENT 
| | pére | 
: ’ 
DA 
ii 


PLANCHE XXX bis. 


PHRAGMOCYTTARES sphériques. 


Fig. 1. Coupe d’un guêpier de NECTARINIA MELLIFICA, Say, de même 


espèce que celui d’une autre Nectarinie dont l'extérieur est 
figuré pl. XXX. 


Ce nid est soutenu par une branche qui le traverse et le ra- 
mifie dans son intérieur. On voit au centre l'espèce de sphère 
papyracée qui sert de plancher et qui est tapissée de cellules. 
Tout autour sont les rayons sphériques qui s’emboîtent concen- 
triquement. Toutefois ces rayons sont incomplets vers le haut 
où ils sont remplacés par de grandes cellules papyracées qui 
servent à relier les rayons entre eux et qui sont l’analogue de 
de la muraille devenue interne dans ce type de phragmocyttares. 
Les derniers rayons sont de plus en plus incomplets, mais ils 
tendent à se compléter à mesure que le guëpier s’augmente par 
de nouvelles couches emboîtantes. 


000, zz2, ss. Coupe des rampes en spirale qui servent de communica- 


tion entre le centre et les parties périphériques. — # {. Toit. — 
mm. Enveloppe (l'analogue du toit qui dans ce type recouvre l'édifice 
tout entier). — e. Entrée, formant l'extrémité de l’une des rampes. 


Fig. 2. Coupe du même guépier pour montrer son mode d’accroisse- 


ment. 

a c e b. Cellule papyracée recouvrant une partie de l'enveloppe. — 
es o. Nouvel espace circonscrit par une autre lame de papier, 
L'un des côtés a ainsi reçu une nouvelle enveloppe ; la lame e b peut 
être détruite et la portion de l’ancienne enveloppe peut recevoir 
des cellules et devenir une portion de rayon. Le même travail se 
continuant sur le reste de l'enveloppe permettra de la transformer 
graduellement tout entière en un rayon sphérique qui se trouvera 
ainsi recouvert d’une nouvelle enveloppe. 
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PLANCHE XXXI. 


Genre TATUA, 


. Tatua morio, Cuv. ® grossie. 
1 a. Tête du même. 


Genre CHARTERGUS. 
Ire DIvisioN. 


. Chartergus colobopterus, Web. ?. grossi. 

2 a. Mâchoire du même. 

2 b. Mandibule du même. 

2 c. Tête du même, pour montrer la forme du chaperon. 
. Chartergus globiventris, Sauss. ?. grossi. 

3 a. Profil du même. 

. Chartergus chartarius, Oliv. %. grossi. 

. Chartergus fulgipennis, Sauss. ®. grossi. 

5 a. Profil du même. 


Ile Drvisiox. 


j. Chartergus compressus, Sauss. %. grossi. 

6 a. Tête du même. 

. Nervation de l’aile dans les Chartergus, et en particulier dans ls 
Chartergus apicalis. 

7 a. Anomalie très fréquente chez le Charterqus apicalis. 


Genre NECTARINIA. 


. Nectarinia Smithii, Sauss. ® grossie. 

8 a. Abdomen de la même vu de profil, pour montrer l'extrême 
petitesse du premier segment, relativement à la taille qu'il 
a dans les Chartergus. (Fig. 3 a, et 5 à.) 
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Y. PLANCHE XXXII 
PHRAGMOCYTTARES. 


Genre TATUA. 


1. Nid de Tatua morio (voyez pl. xxx1, fig. 1), partagé par une 
coupe verticale. 


Ce nid, ainsi que le suivant, fournit un exemple parfait de la catégorie 
de ceux que je nomme phragmocyttares, c'est-à-dire de ceux où les 
gâteaux ne forment pas dans l’intérieur de l'enveloppe une masse libre 
supportée par des colonnettes qui s'étendent d’un rayon à l’autre, mais 
où ils reposent sur des cloisons complètes qui font partie de la char- 
pente même du nid. Tandis que dans les Stelocyttares il existe toujours 
entre l'enveloppe et les rayons, un espace libre, on ne voit ici, d'un 
étage à l’autre, qu’un trou de communication (c, b, a, etc.), qui se trouve 
tout à fait latéral, et qui perce toutes les cloisons. Les gâteaux les plus 
inférieurs ne sont que commencés ; ils s’accroissent à mesure que de 
nouveaux étages s'ajoutent au nid. Les Tatua font les cloisons planes, 
en sorte que le nid est comme tronqué. 


Celui-ci qui est conservé au Musée de Paris, et qui a été figuré par 
Cuvier (1), est trois fois aussi long que la figure le représente. Il pend 
à une branche d’arbre, et va en s’élargissant jusqu’au bas. 

La matière qui a servi à sa charpente est un carton brun, assez gros- 
sier, probablement fait avec l'écorce des arbres, et d’une étonnante 
ténacité. 

Les chambres sont tapissées à l’intérieur d’une couche plus fine. 

2. Coupe d’un morceau de l'enveloppe et d’une cloison, pour montrer 
la structure de leur tissu.— bb, morceau de l’enveloppe. — a, extrémité 
de la cloison qui la continue.— r, cellules du rayon. —c, couche blan- 
châtre qui tapisse les chambres. 

Ce nid est comme celui qui se voit représenté à la planche suivante, 
un nid indéfini. 


(4) Bullet. Soc, philomat., n. 8. (Voyez p. 214 de ce volume.) 
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L PLANCHE XXXIIT. 


PHRAGMOCYTTARES. 


Genre CHARTERGUS. 


1. Nid de Chartergus chartarius. Oliv., partagé par une coupe verti- 
cale, et réduit de moitié. 


Ce nid est presque construit comme le précédent, seulement, les 
cloisons au lieu d’être planes ont une forme plus ou moins conique, 
forme qui paraît être caractéristique dans le genre Chartergus. Les trous 
de communication sont centraux et percent les rayons par le sommet 
du cône. Le carton est toujours très ténace, très fin, et de couleur 
blanchâtre, mais rien n’est plus variable que la forme et la grandeur que 
peuvent affecter ces constructions ; en général elles sont cylindriques 
et arquées, mais bien souvent aussi on en rencontre de très comprimées ; 
j'ai vu de ces nids très petits qui n’avaient que deux rayons, et d’autres 
dont la longueur atteignait près de deux pieds. Ils paraissent être très 
communs dans les forêts de l'Amérique méridionale. 

On voit nettement combien sont minces les cloisons supérieures; 
elles ont probablement été rongées par les insectes qui faisaient servir 
ces matériaux à la construction de nouveaux étages. 

L’exemplaire figuré offre une anomalie dans la disposition de ses 
gâteaux, qui est probablement due à quelqu'accident. 


2. Coupe d’un morceau de l'enveloppe et d’une cloison. On voit dis- 
tinctement que la cloison ab n’est que la continuation de l’enveloppe ad, 
et qu'anciennement elle faisait partie de cette enveloppe avant qu'une 
nouvelle chambre fût venue s’ajouter en dessous. 
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Y. PLANCHE XXXIV, 


Genre NECTARINIA. 


1. Caractères du genre Nectarinia. 
Fig. 1. Thorax vu en dessus : «, b, prothorax — #1, métathorax 


— e, écusson. L’écusson chevauche sur le postécusson et 
le cache entièrement. 


Fig. 1, a. Thorax vu par derrière : », métathorax — e, écusson 
— p, postécusson. L’écusson se voit au sommet; sa 
face postérieure est tronquée et surplombe ; le post- 
écusson est visible entre lui et le métathorax. 
1, b. Mâchoire de la Nectarinia Lechegnana. 
1, c. Mandibule de la même. 
2. Nectarinia bilineolata. Spin. Ÿ, grossie. 


, grossie. 


3. Nectarinia Lechegnana. Latr. Ÿ 
3, a. Profil de la même. 
3, b. Tête de la même, pour montrer la forme du cha- 

peron. 


Genre ISCHNOGASTER. 
{Supplément à la pl. 1.) 
4. Ischnoguster nitidipennis. Sauss. ®, grossie. 
Genre ICARIA. 
( Supplément aux pl. HI et IV.) 


5. lcaria Australis. Sauss. Ÿ, grossie. 
5, a. Profil de la même. 


eut te ca 


Fig. 


Fig. 


Fig. 


Fig. 


Fig. 


PLANCHE XXXV. 


. {à 5. Figures mathématiques relatives à la théorie de la nidifica- 


tion. (Voyez chapitre IV.) 


. 6. Coupe théorique d’un guêpier phragmocyttare rectiligne à une 


loge. 
a b c d. Enveloppe du guêpier. — b b. Plancher. — r. Rayon ou gâteau 
composé d'alvéoles. — a c. Muraille. — d d. Toit. — e. Entrée. 


. 7. Coupe théorique d’un guépier du même type à deux loges ou 


étages. 

00’. Plancher. — a a’. Cloison qui servait de toit lorsque le guépier 
n’avait qu’une loge. 

8. Coupe théorique d’un guêpier du même type à plusieurs loges. 

Fig. 8 o 0’, a a’. Comme ci-dessus. — e. Entrée. — 1, ?, 3, 4, 5, 6. Nu- 
méros d'ordre des loges. 

9. Coupe théorique d’un guëpier phragmocyttare sphérique à 

une loge. 

a. Colonne représentant l’homologue de la muraille. — 0. Sphère cellu- 
leuse centrale représentant l’homologue du plancher, tapissée par un 
rayon sphérique. — r. Le toit servant d'enveloppe. — e, Entrée. 

10. Coupe théorique d’un guèpier phragmocyttare sphérique à 
plusieurs loges. 

n. Sphère celluleuse centrale servant de noyau à l'édifice. 

11. Coupe d’un phragmocyttare rectiligne à une loge dans la po- 
sition verticale avec entrée latérale. 

0 0’. Plancher. — a a’. Toit. — e. Entrée. 

12. Coupe d’un phragmocyttare idéal indiquant le passage du 
phragmocyttare rectiligne à une loge au phragmocyttare sphé- 
rique. 

Le guépier fig. 6 s’infléchit et son plancher vient plaquer sur la sphère 

qui est indiquée en ligne ponctuée, 


v. PLANCHE XXXVI. 


Coupe des principaux types de quépiers réalisés. 
I. PHRAGMOCYTTARES. 


Fig. 1. Phragmocyttare rectiligne à une loge établi contre le tronc 
d’un arbre. (Phragmocyttare imparfait de la 2e espèce, p. LIv.) 
r. Rayon. — £. Toit. — e. Entrée. 

Fig. 2. Ce guëêpier appartient au groupe des stélocyttares, comme je 
l’ai reconnu après l'exécution de la planche. (Voyez l’explica- 
tion de la planche XXXVIL.) 

Fig. 3. Phragmocyttare rectiligne à deux loges, attaché à la face infé- 
rieure d’une feuille. (Phragmocyttare imparfait de la 1re espèce, 
P. LUI.) 

Fig. 4. Phragmocyttare rectiligne parfait à plusieurs étages, suspendu 
à une branche au moyen d’un anneau chartacé qui sert aussi de 
plancher. (Phragmocyttare parfait de la 4e espèce, p. LI.) 

Fig. 5. Phragmocyttare à étage multiple, commençant par la forme 
sphérique, se continuant par la forme rectiligne, servant de 
transition entre les deux types, et à enveloppe hérissée de 
piquants. (Phragmocyttare rectiligne de la 1re espèce, p. Lr.) 

a, Coupe de la branche à laquelle il pend. — p. Coupe de l’anneau char- 
tacé qui entoure la branche et qui sert de plancher. — e. Entrée. 

Fig. 6. Phragmocyttare sphérique à trois étages concentriques (p. L.). 


». Sphère celluleuse centrale servant de plancher. au premier rayon qui 
est le plus central. — £. Toit formant l'enveloppe papyracée. 


IT. STÉLOCYTTARES. 


Fig. 7. St. gymnodome rectinide à un rayon, et longuement pétiolé. 
(2e espèce, p. LV.) 
r. Rayon. — p. Pétiole qui s’attache à une branche. 
Fig. 8. St. gymnodome rectinide à plusieurs rayons. (3e espèce, 
P- LVL.) 
Fig. 9. St. gymnodome rectinide à un rayon peu ou pas pédicellé. 
({re espèce, p. LV.) 


Fig. 10. St. gymnodome imparfaitement latérinide à un rayon, et à 


ga 


pédicelie seulement excentrique. (2e ‘espèce des gymnodomes 
imparfaitement latérinides, p. Lx.) 

ig. 11. St. gymnodome latérinide sessile, à un rayon tenant à une 
branche qui lui sert d’axe oblique. (1re espèce du même groupe, 
p. Lx.) 

Fig. 12. St. gymnodome latérinide à deux rayons. (Accident rare de 
la 2e espèce.) 

Fig. 13. St. gymnodome parfaitement latérinide, ayant son pédicelle 
complétement latéral. (Latérinide parfait de la 1re espèce, 
p. LXI.) 

a. Vu en dessus. — b. Coupe de profil. 

Fig. 14. St. gymnodome latérinide parfait n'ayant qu'une double 
rangée de cellules. (2e espèce, p. LxI.) 

a. Vu en dessous. — b. coupe de profil. 

Fig. 15. St. calyptodome latérinide, offrant plusieurs rayons attachés 
à un axe vertical par leurs pédicelles latéraux, le tout étant 
revêtu d’une enveloppe simple. ({re espèce, p. LXI1r.) 

a b. Axe naturel formé par une branche. — 7. Rayons. — p. Pétioles des 
rayons. — m. Enveloppe ou manteau. — e. Entrée. 


| 
LE 


v. PLANCHE XXXVIL. 


STÉLOCYITARES (suite). 


Fig. 1 à 9. Figures théoriques pour l'explication des rapports qui 
lient les rayons latérinides aux rectinides, (Voyez page Lvin, 
Lix et LxuI ({).) 

Fig. 10. Figure théorique pour servir à l'explication des rectinides 
calyptodomes, (Voyez page XLII1.) 

Fig. 11. Coupe d'un St. rectinide calyptodome typique à 7 rayons, , 
muni d'une épaisse enveloppe (manteau) celluleuse ou multiple. 

p. Pédicelle par lequel le premier rayon se fixe à la base de l'édifice, — 
ab, c d, etc. Rayons successifs unis les uns aux autres par des 
colonnettes. — e. Entrée du guépier, 

Fig. 12. Coupe d’un guëpier appartenant à ce genre, à enveloppe com- 
posée de feuillets emboîtants. (1re espèce, p. Lvir.) 

p. Pétiole d'attache. — a b. Feuillets du manteau, dont le plus superficiel 
est encore incomplet, — 7. Rayons. — e. Entrée, 

Fig. 13. Coupe d’un guëpier du mème genre, à enveloppe celluleuse. 
(2e espèce, p. Lvir.) 

Fig. 14. Coupe d'un guêpier de même espèce que le précédent, ayant 
une enveloppe très épaisse qui remplissait entièrement la cavité 
souterraine d’où on l'a tiré. 

Il faut ajouter ici le guépier représenté pl. XXX VI, fig. 2, 
qui forme un autre genre, parce que son enveloppe est com- 
posée d'un feuillet unique terminé en forme de goulot. (Voyez 
1er genre, p. LvI.) 

Fig. 15. Coupe d'un Gibbinide. 


». Masse celluleuse qui empâte le support et protége le rayon r placé à sa 
face inférieure. (Voyez p. Lx11I1.) 


(1) A la ligne 18° de cette page, au lieu de : PI. XXXVI, lisez : PI, XXXVII 
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ÉTUDES SUR LA FAMILLE DES VESPIDES, 3 volumes et atlas, ou : 

MONOGRAPHIE DES GUÊPES SOLITAIRES (1er volume), 22 planches. 
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MONOGRAPHIE DES GUËPES SOCIALES (2e volume), avec atlas colorié de 
39 planches. Prix : 66 fr. 

MONOGRAPHIE DES FAUSSES GUÉPES et le SUPPLÉMENT à la Monogra- 
phie des Guêpes solitaires (3e volume), 14 planches coloriées. Prix : 
42 fr. 

MÉLANGES HYMÉNOPTÉROLOGIQUES, brochure in- 4, 1 planche coloriée. 
Prix :4fr. 

MÉMOIRES POUR SERVIR A L'HISTOIRE NATURELLE DU MEXIQUE, DES 
ANTILLES ET DES ÉraTs-Unis. Cet ouvrage se composera d'une 
série de Mémoires indépendants qui se vendront à part, et qui for- 
meront un ou deux volumes in 40. 

Première livraison (Crustacés), 6 planches. 

Deuxième livraison (Myriapodes), 7 planches. 


OBSERVATIONS SUR LES MOEURS DE DIVERS OISEAUX DU MEXIQUE, 
in-£o, 1 planche. Prix : { fr. 50 c. 
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Avis ESSENTIEL, Avant de faire usage de ce livre, il est indispensable d'y intro- 
duire au crayon les corrections indiquées dans les deux Erralas, pages CXLVI 
et 255, ainsi que l'explication de la planche xxrv. 
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